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Brief 
 
La pandémie de la COVID-19 a déclenché, en une courte période, une crise sans précédent entraînant des effets 
négatifs sur l’économie mondiale, le progrès social et l’atteinte des Objectifs du développement durable (ODD). 
Le Programme des nations unies pour le développement (PNUD), la Banque mondiale et le Policy Centre for the 
New South voient dans ces incertitudes et dans la crise actuelle une nouvelle opportunité de réflexion collective 
autour des grands enjeux du développement durable. S’interroger sur les transformations durables, aussi bien 
positives que négatives, que cette crise peut engendrer, et leurs impacts sur les ODD, est le leitmotiv de cette 
initiative, qui se veut une plateforme de débat et d’échanges. 
 
L’engagement du Maroc en faveur des ODD, les progrès réalisés en termes de développement humain et les 
efforts en matière de lutte contre les changements climatiques constituent une base solide pour une sortie de 
crise qui s’appuierait sur un modèle de développement durable, inclusif et équitable. Jouissant d’une forte 
proportion de jeunes, le Maroc peut également tirer profit de l’aubaine démographique et en faire un levier de 
création de richesses et d’accélération de la croissance au cours des prochaines années.  
 
Afin de contribuer à la réflexion nationale autour des défis et enjeux de cette crise, le PNUD, la Banque mondiale 
et Policy Centre for the New South proposent une série de dialogues virtuels réunissant acteurs et experts 
nationaux et internationaux pour débattre des enjeux du développement durable, dans ses aspect sociaux, 
économiques et environnementaux, et des opportunités que présente le Programme 2030 en tant que feuille de 
route pour sortir de la crise renforcés et plus résilients. Cette série de dialogues, intitulée « Parlons 
développement », se déroulera au sein des universités marocaines pour être au plus près des préoccupations des 
jeunes étudiants, des chercheurs et du corps professoral afin de stimuler le débat et les analyses au sein des 
universités sur les grands enseignements de la crise de la Covid-19. 

La première édition de cette série de conférences est organisée en partenariat avec l’Université Mohammed 
Premier d’Oujda. Elle aura pour objectif d’ouvrir le débat sur l’innovation comme levier du développement 
territorial. Le Maroc est engagé depuis quelques années dans des efforts soutenus de décentralisation et de 
déconcentration visant à associer les collectivités locales au développement national et à promouvoir une 
planification régionale à travers l'élaboration de plans de développement régionaux et une approche 
participative et concertée du développement local. Dans le cadre de cet effort national visant à éliminer les 
disparités régionales, les experts seront invités à aborder des sujets tels que la quatrième révolution industrielle 
comme levier du développement territorial, le marketing territorial et le tourisme durable ainsi que l’innovation 
au service de l’entreprenariat local. L’angle Covid sera également abordé dans les analyses des panélistes. 
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Agenda 
 

 

 

15h00 – 15h20  L’innovation au service du développement local 

 

Modérateur  Mot d’ouverture 
   M. Adnane Addioui, Co-fondateur du MCISE et membre du CSMD 
 
 
Intervenants  M. Wadia Ait Hamza, Directeur du Global Shapers Community, Forum         
               Economique Mondial 

Sous-thème : La quatrième révolution industrielle ; levier de développement 
territorial 

    
Pr Bilal Bourkha, Professeur de stratégie et marketing, Ecole nationale de commerce 
et de gestion, Université Mohammed Premier d’Oujda. 
Sous-Thème : Le Marketing territorial et le tourisme durable 

    
Mme Oum El Ghit Guelzim, Co-fondatrice des startups Barqu’ade,   Brra7 et Ciwa 
Sous-Thème : Innovation et Entreprenariat local 

      
15h20 – 16h00 Débat : Questions et réponses avec le public  

 

16h00 – 16h10             Conclusions et Mot de clôture 

   M. Adnane Addioui, Co-fondateur du MCISE et membre du CSMD 
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Biographies 
 

Adnane Addioui, 

Co-fondateur et visionnaire en chef du Centre marocain pour l’innovation 
et l’entreprenariat social (MCISE) 

Adnane Addioui est un Ashoka Fellow, commentateur social, entrepreneur 
social et penseur disruptif, qui a consacré sa vie à travailler dans la région 

MENA, en particulier au Maroc, en favorisant la pensée créative, l'esprit d'entreprise et l'innovation 
pour le bien commun. Il a cofondé le Centre marocain pour l'innovation et l'entrepreneuriat social, 
où il occupe actuellement le poste de visionnaire en chef. Il est l'ancien directeur national d'Enactus 
Maroc, un boursier de la Banque mondiale et du FMI, et un membre actif de la Jeune Chambre 
Internationale. 

Voyageur du monde, il aime la formation et la facilitation avec une touche de simplicité et d'esprit 
critique. 

 
Bilal Bourkha,  

Professeur de stratégie et marketing, Ecole nationale de commerce et de 

gestion, Université Mohammed Premier d’Oujda. 

 

Bilal Bourkha est né à Nador en 1984. Après un master en stratégie et 

management des organisations, il a obtenu  en 2014 un doctorat en sciences 

de gestion, spécialité « management stratégique » à l’Institut 

d’Administration des Entreprises (IAE) de Lille-France. Il a été finaliste du prix 

de thèse FNEGE-AIMS 2015.  De retour au Maroc, après 4 ans d’expériences académiques en France, 

Il rejoint l'école nationale de commerce et de gestion, Université Mohammed Premier, en mars 2016 

en tant que professeur de stratégie et marketing. Il est également le chef du département de 

commerce dans la dite école. Il est aussi expert auprès des cabinets d’études en marketing et 

stratégie.   

Ses recherches sont axées sur les stratégies, les capacités organisationnelles et le Social Business 

Model. Il a reçu son habilitation à diriger les recherches à l’Université Hassan premier. Bourkha est 

chef d’équipe de recherche « ERESCA ». Il est aussi membre du comité scientifique de plusieurs 

conférences et revues nationales et internationales. 
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Oum El Ghit Guelzim, 
Candidate doctorale en inclusion financière et Alumini d’Enactus Maroc, co 

fondatrice des startups Barqu’ade, Brra7 et Ciwa.  

 

Oum a rejoint happy smala en 2016 en tant que chargée de projet à smala & 

co (Première plateforme de don avec contreparties pour les projets à fort 

impact) et Wuluj (Première plateforme de prévente en ligne en région MENA). 

Elle a aussi accompagné plus de 100 projets dans la zone MENA pour lancer 

leur campagne de crowdfunding. Elle a collaboré avec des startups, des ONG, des entreprises et des 

institutions financières pour la recherche, la conception et l'évaluation de plateformes numériques 

et de produits financiers destinés aux micro-entrepreneurs et aux PME. Elle est également un 

membre actif de la communauté Global Shapers du Forum économique mondial et de l'Association 

marocaine des femmes entrepreneurs (AFEM). 

 

Wadia Ait Hamza, 

Directeur Global Shapers Community au Forum Économique Mondial 

Wadia Ait Hamza conjugue le dialogue et l’impact pour faire face aux défis les 

plus pressants de notre époque. Actuellement Wadia et le Directeur Global 

Shapers Community au Forum Économique Mondial, à Genève. Sa mission est 

d’assurer l’émancipation de plus de 13’000 jeunes dans plus de 150 pays, et 

la création de partenariats puissants qui transforment les communautés locales et inspirent l’action 

à l’échelle mondiale. Wadia est Membre de l’Alliance des Civilisations pour les Nations Unies (2012), 

Atlantic Dialogue Emerging Leader 2012, Global Leadership Fellow du Forum Économique Mondial 

(2016) et Espoir Tizi 2019. En 2020, Wadia est sélectionné par le magazine Suisse Le Temps parmi les 

15 personnalités de moins de 40 ans qui font la Genève internationale, et décrit comme des 

“éclaireurs avancés de la gouvernance mondiale”. Wadia est régulièrement invité à animer des 

conférences ou à se prononcer sur les thèmes du leadership, la quatrième révolution industrielle, 

l'impact social et la coopération internationale.  
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A propos du Policy Center for the New South 
 

Le Policy Center for the New South (PCNS) est un think tank marocain dont la mission est de 
contribuer à l’amélioration des politiques publiques, aussi bien économiques que sociales et 
internationales, qui concernent le Maroc et l’Afrique, parties intégrantes du Sud global. 
 
Le PCNS défend le concept d’un « nouveau Sud » ouvert, responsable et entreprenant ; un Sud qui 
définit ses propres narratifs, ainsi que les cartes mentales autour des bassins de la Méditerranée et 
de l’Atlantique Sud, dans le cadre d’un rapport décomplexé avec le reste du monde. Le think tank se 
propose d'accompagner, par ses travaux, l'élaboration des politiques publiques en Afrique, et de 
donner la parole aux experts du Sud sur les évolutions géopolitiques qui les concernent. Ce 
positionnement, axé sur le dialogue et les partenariats, consiste à cultiver une expertise et une 
excellence africaines, à même de contribuer au diagnostic et aux solutions des défis africains. 
 
A ce titre, le PCNS mobilise des chercheurs, publie leurs travaux et capitalise sur un réseau de 
partenaires de renom, issus de tous les continents. Le PCNS organise tout au long de l'année une 
série de rencontres de formats et de niveaux différents, dont les plus importantes sont les 
conférences internationales annuelles « The Atlantic Dialogues » et « African Peace and Security 
Annual Conference » (APSACO). 
 
Enfin, le think tank développe une communauté de jeunes leaders à travers le programme Atlantic 
Dialogues Emerging Leaders (ADEL). Cet espace de coopération et de mise en relation d’une nouvelle 
génération de décideurs et d’entrepreneurs, est déjà fort de plus de 300 membres. Le PCNS contribue 
ainsi au dialogue intergénérationnel et à l’émergence des leaders de demain. 
 

www.policycenter.ma 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

http://www.policycenter.ma/
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Le Groupe Banque mondiale 
 
Le Groupe de la Banque mondiale (GBM) est un acteur majeur du développement dans le monde. Il 
compte cinq organisations, chacune mise au point pour répondre aux problématiques de 
développement des pays clients :  
(i) La Banque internationale pour la reconstruction et le développement (BIRD), communément 

appelée Banque mondiale (BM) prête aux pays à revenu intermédiaire et aux pays solvables ;  
(ii) L’Association internationale de développement (IDA) accorde des crédits sans intérêt et des 

dons aux pays les moins avancés ;  
(iii) La Société financière internationale (IFC) appuie à travers des prêts, des fonds propres et des 

services de conseil le développement du secteur privé dans les pays en développement.  
(iv) L’Agence multilatérale de garantie des investissements (MIGA) offre des garanties contre les 

pertes associées aux risques non commerciaux dans les pays en développement ; et  
(v) Le Centre international pour le règlement des différends relatifs aux investissements (CIRDI) 

offre des mécanismes internationaux de conciliation et d’arbitrage des différends liés aux 
investissements.  

 
Le Groupe poursuit deux objectifs majeurs : (i) mettre fin à l’extrême pauvreté en l’espace d’une 
génération et (ii) promouvoir une prospérité partagée.  
 
La BIRD accorde des prêts aux gouvernements mais accompagne son appui financier d’un appui 
technique pour assurer une atteinte optimale des objectifs de développement. Les programmes 
appuyés par la Banque mondiale bénéficient d’un suivi et d’une évaluation des résultats rigoureux 
tout au long de la période de mise en œuvre des programmes. La branche secteur privé du Groupe 
de la Banque mondiale, la Coopération financière internationale, travaille directement avec le 
secteur privé et finance les entreprises par le biais de prêts et de prises de participation. Il fournit 
également une assistance technique aux gouvernements afin d’améliorer le climat des affaires. 
 
Mais le portefeuille du groupe de la Banque mondiale n’est pas seulement financier et technique. 
C’est en effet une organisation de savoir et de connaissances qui a pour vocation de partager les 
meilleures pratiques mondiales mais aussi des analyses de pointe sur l’économie mondiale et sur 
l’ensemble des secteurs d’expertise couverts par le portefeuille global du GBM. Les travaux 
analytiques    constituent souvent le socle des opérations de financement et permettent d’informer 
le dialogue stratégique avec les gouvernements clients.  
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A propos du PNUD 
 

 
Le Programme des Nations Unies pour le Développement (PNUD) est le réseau mondial de 
développement dont dispose le système des Nations Unies. Il prône le changement et relie les pays 
aux connaissances, expériences et ressources dont leurs populations ont besoin pour améliorer leurs 
conditions de vie.  
 
Le PNUD est un partenaire de longue date du gouvernement Marocain dans la mise en œuvre des 
priorités nationales de développement. Présent au Maroc depuis 1958, Il inscrit son action dans le 
Plan Cadre des Nations Unies d'Aide au Développement ou UNDAF, ainsi que son Programme de pays 
(CPD), dont la coordination est assurée par le Ministère des Affaires étrangères, de la Coopération 
africaine et des Marocains résidant à l’Étranger (MAEC).  
 
L'intervention du PNUD en matière d'appui au gouvernement marocain est structurée autour de trois 
grandes priorités :  
a) aider le Maroc à honorer ses obligations en matière de droits de l’homme et à mettre en œuvre 
les réformes constitutionnelles ;  
b) renforcer la cohérence politique des priorités nationales issues de la stratégie nationale de 
développement durable et d’autres stratégies sectorielles favorisant la croissance inclusive, pour 
résoudre les problèmes de viabilité environnementale du pays ; et  
c) éliminer les disparités régionales par la planification régionale inclusive et des initiatives de 
développement locales particulières conçues pour cibler géographiquement les régions reculées et 
les groupes vulnérables. 
 
À travers les trois grandes priorités de son programme pays, le PNUD contribue aux résultats suivants:  

• Gouvernance démocratique et régionalisation avancée ;  

• Développement inclusif durable ; 

• Inclusion économique, réduction des inégalités et des vulnérabilités. 

 


